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Lesecrétaire d'État N-VAà l'Asile ne se laisse
pas impressionner par ceux qui demandent sa
démission ... même s'il reconnaît qu'il devrait
être moins impulsif dans ses déclarations

tomber les blOlS, ce n'est pas
dans mon caJ"aclère.
Vous pensez que les gens vous
voient comme un filciste ?
Certainement moins .J.1Jjour-
d'hui qu'il y a un an. Us voient
que je tr.Jvaille et ce que je fuis.
Avant, ils me mnnaissaient
moihs.n y a une gr.mde diffé-
rence encre ce que pense le PS
etceque pensent les gens engé-
néral. Je reçois beaucoup de
mails de soutien. aussi de Will-
lorue ... Des mails de gens fOrt
pl-éoccupés par ces questions
délicOltes (...}Quandje dis que je
veux une politique douce avec
les faibles

Ji' Il est le mlnlsb'e qui a
~ déchaîné les passions
_ semaine. foppo<l1lon et
_assoclatlon,ont
rédamé sa _, dt!nonçant ce
qu11' amrment être du méprts
pour les demandeurs d'asle. Des
mots aussi durs que « racisme »
et « xénophobie Il ont été
a<coIés ~ sa poUIIque el ~ œlle
de son pal1l. Meme s1111!Cll11nai
qu11 doll elre moins Impulsif el
plus prudent 10"'lu11 envole des
_, par exemple, 1heo
Francken ne regrette rien de ce
qu11 a pu dire. « les peIIIs jeux
politiques, je les laisse ~ d'autres,
mol, je travaille, romme tout le
gouvernement! »

vois. c'est que chacun J. un lit et
reçoit un repas. Quand je dis,
via Twitter, que les excuses sont
bienvenues, ce fi 'est pas de la
pait des dema.ndeurs d'asile,
nlais de celt.:ilru qui me cri-
tiqUel1t, ceux-là même (PS et
cdH, NdLR)qui étaient au pou~

Cette histoire de demandeurs
dia sile qui préfèrent ~ur tente
dam un paK de BruxeUes plutôt
que l'accueil de ooit dans un
bâtiment « en dur n, cela vous
reste en _en de la gorgel
Tout le monde a travaille très
dm sw' ce qui est la plus
grande opération humanitaire
depuis des décennies.. Aussi, ces
del11.lèts jauT.'i, pour Inettre ce
b5timent à b dispo:iition de
celLXqui attendent d'être reçus
à l'Office des Étrangers: mon
cabinet, Fedasil, la Croix-Rouge,
Calita5, les ONG ... C'est impres-
sionnant de voir la nexibilité
deslDnctiohn,Jlres. On les cri-
tique souvent, mais là, cha-
peau ... Alors, oui, ça me laisse
un peu amer. On va ess<J.yerde
répondre aUX clitiques.
On vous a accusé ~ mé~r les
demandeurs d1asile ?
Moi, les rnéptiser? Ce que je

et dure avec les délinquants ou
les pl"ofiteurs, où ~i\tis-je ra-
ciste? Maintenant, mon bou-
lot. c'est l'accueil et le droit de
séjour des réfugié!> de glle..tTe.
C'est après que débute le travaH
le plus important: l'intégration
et là, c'est la responsabilité des
Régions et je pense qu'ils ont
du boulot en Wallonie!
Vous feriez comme le Premier
ministre finlandais: accueillir un
n!fugM! à votre domicile?
Je n'ai pas une seconde rési-
dence comme lui (rires). Cela
djt, dans une seconde vie, je me
veJ.1."ais bien m'investir en f.:t-
veur des l-éfugiés.. L:engage-
ment social, c'est très impor-
tant.
Un an que VDLJ5 êtes ministre ?
Content du travail accompli?
Oui, le gouvernement tI:~vaille

bien. Je sllli sur la même
longuem d'onde que le
Premier minisu·e. Je
constate atlssi Lille évolu-
tion des meht;ilités, SUl""

tout en Wallonie: on y
parle de façon plus adulte de
cette plOblématique, avec

hlOiru de tabous. C'est une
évolution positive.•

PROPOS RECUBLUS PIIl.R

DIDIERSW'r'SEN

(( Je vais trop rarement en Wallonie»
>Âge ? « 37 ans, né le 7 œvner1978. )
>Superstitieux? (1 Pas 'ipécialement,
mais j'évite quand même de passer
sous uneédJelle ... llfautcroire quei'ai
dû passer sous plusieurs échelles ces
œrnierstemps(rires}.»
>Mwié? A l'Eglise? t( Oui, un ma·
riage relig~ux. je suis catholique,. mail
je n'ai pas vraiment le temps. d'aller à
la messe II

"Enfants. ? (1 Deux petits ent.mts (s et
2 ans), un garçon et une fille. Il

>Son poids1 Sa talle 1 «lm90 et
100 kilos.»
>Sa plus griiflœ qualité ?lt Je dis les
choses droit dans ~s yeux. je ne suis
pas rhomme d!:!S(QlJpS en dOlJ(e. J)

>Son plus gros défa~? uJe de..,.ais
parfois tourner ma langue trois fois
dans ma bouche avant de parler... ou
mes doigts trois fois sur le clavier avant
detwitter. Il

>Ses loisirs? N Je suis un supporter
acharné de OHL (Louvain) en division

un de footlMll. Je pratique le tennis, la
natation, j'aime marmer. »
>Sa cNeur préférée ? « Lejaune! »
>VlH-iI lOUVent en wallonie (poor
'>Of1 p1aisirl ? (1 Trop raremem. Je \I<Iis
une foi!. par an avec la f.3mille et des
amis dans les Ardennes, dans une pe-
tite maison près de Bomal. »
>la qualité qu'~ oppr!de le plus cheI
les wallcns ? « lis sont olNerts et ma-
~ureux. le Flamand est plus œserve. Il
>Le défaut qui le ffiIppe le plus chez
les Walons 1 l( Ils ne vont pas mu-
jours droit au but.))
>Les poiti~ qu~l aPlJl'éc:ie le
pfus.?: (1 Jan Jambon (N-VN, Koen
Geerl'i (CD8V), Char\e'i Michel, Diâier
Revnders,Jacqueline Galant (MR). A la
Chambre, elle s'occupait aussi de m~
gration. Elleadu bOfl sens.!)
>Ceux qurd apprécie le moins? (i Je
noublierai pas la façon dont Laurette
Onkelinx m'a attaqué au parlement,
km; de mon entrée en fonction. ~).
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ELLE NE PARLAIT PAS UN MOT DE NÉERLANDAIS À 18 ANS

Fils d'une maman ... francophone
de la politique ... ni
ne l'ont amené à

PAS UN MOT DE NÊERIANDAIS
A1BANS
Parmi les six enfants du couple,
la maman du secrétaire d'Etat.

Sourire malicieux en coin, il ex-
plique que cette idylle nCiissante
enUe un étudiant en médecine
de !J. KUL et cette étudiante de
l'DeL étaient sans doute, ;i
l'époque, l'un des rares rappl'O-

chements entre les deux ailes
linguistiques de cette université
qui n'allaient d',Iilleurs p<IS t,ll'-
deràsesép.."uer.
"lis sont ensuite venus s'insraJJer

Nll.lIONAlISIEGRACE
ÀUNSP.A
Theo Frandœn dit qu'i] enten-
dait parler franç,Iis dans]a fa-
mille. mClis que sa maman ne
s'estjamClis adressée à lui dans
IClI,mgue de Molière. "Je ne 5<1is

Selfie avec maman. De la part d'un fils fier de sa mère. _
ensuite

d',Iiler travailler au cabinet de
G€elt BoUl'geois et voil"'- com-

ment il s'est retrouvé, un jour, "'-
laN-\:A. .•

AVEC DES ENSEIGNANTS MOTiVÉS ET DES ÉLÈVES DISCIPLINÉS

« Je rêve d'ouvrir une école à la campagne»
« Vous voulez savoù'ce dont je
réw>?», interroge Theo Fran-
cken. «Lèla n;') Jbsolumenl
lien ci fuir aw>cla politique.
Rien du toUI même! Mon
rêw>.c'est d'ouvn'r une école.»
Pas si incompréhensible
pour ullliœlldé en sctenœs
pédagogiques.
«Une école secondJiœ .wec

8.000 NOUVELLES PLACES D'ACCUEIL

« Il faut clarifier
la loi sur l'asile
qui est illisible»
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